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SUOlOl a ry. - GO ll nds o( cl'u stncean deca pod Pa luem on serratll s 
grow in volu m e afl er eyesl aH; a bl at ion . T hi s increasing iu 
volume is more i mporlan t (01' a ni mais in D: 23 photo pêr iod, 
t ha n for t hose in D : l, L : 23 photoperiod. 

Dans ses travaux fOl1 chullen taux, PH ll ouse (1', 2') ava il montr/! qu e 
l'abla tion des pédoncules ocula il'cs provoqu ait, chez les indi vid us 
femelles de Leander (Palaem on ) serrotll s, lin gross isseUlcnt accéléré de 
l'ovaire ct un e lJontc p lus p récoce. Les subs tances p roduit es 1HU' Je 
com pl exe neurosécr étc lIr, orga ne X-glunde du sinus (3 '), ti enn ent so us 
leu ,' conlr ôle les c l'oissa nces des tissus oval"Î cn et somat iques. On ad­
met qu ' il exis te chez les Crustaces deux h or mones dis tin c tes, l 'un e inh i­
bi trice de l'ovogenèse, l'a utre inhibih' ice de la m ue. E n effe t, l'abla­
tion de ces or gn nes accélèr e le ry thm e des mues et la vit ell oge ncse 
(4 ' ) . Certains trova ux ac tue ls t c nl e nl m f'm e d 'em ployer la technique ti c 
péd onculectom ie pour essayer de contrôler la ponte des Pé néid és (5 ' ) . 
On n'a qu e pcu de don nées Hcluellemenl concernant les factcurs qui 
agissent, directement ou ind irectement, sur la sécré tion d e ces hor­
mones, su,' leur s tructure molêcul aire cl sur leur mode d'action. 

'P UI' aiU eurs, il es t connu que la lumièr e jouc u n r ôle import ant dans 
l'ovogenèse chez les Arthropodes; ccci a été parti culi èremen t m is en 
évidencc chez les Insectes (6 ' ). La pùotopéri ode es t con nu e pour jouer 
dans ce phénomènc un rôle import ant j 1es voies p hys iologiques d'ac_ 
tion des facteurs externes sur l'ov~tire co nstitu ent un e c tud e longue ct 
com plexe, d ont seuls quelques ch ai nons ont pu être ex plorés jusq u'i c i 
(7" J, 
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(7 ) A{!l yod l h . G . .t Ad lyodl R. G., B/ol. R ev., 1970, 45, L I. 



Nous avons abordé, dans cette étud e prélimin aire, le problème con­
sistant li mettre en évidence dans quelle mesurc la lumi èr e pourrai! 
jouer un rôlc sur le d éveloppement des gonad es en dehors de ]a voie 
classique œ il-système neuroglandubi)'e du pédon cule ocu laire, Aussi 
avons-n ous pensé compa l'er un lot d'animaux témoins il : un lot d'opé­
rés n'ayant qU'U!l scul pédonculc oculairc ; un lot d'opérés d es deux 
pédoncul es oculaires ; un lot d'animaux donlles pédoncules ocul aires 
étaient li gaturés, de fa çon il pouvoir comparer dcs animaux ayant subi 
un choc opératoire il d'autres n'en ayant pas subi , cl il suivre les pl"e­
miel's s tades du déveJoppem ent de leurs gonades d 'une part, J'évolu tion 
d es protéines de leur hémolymphe d'autre parI. 

Matériel et Méthodes . . - Les an im aux étudi és so nt des Crustacés 
Décapodes Natantia, Palaemon serra/lis Pennant. Ils provi ennent de la 
RocheJl e el ont été maintenus durant les mois d e mai et juin dans des 
aquariums de 200 Iill'es, en eau d e mer courante, à la Stalion marin e 
d'Endoume. La tempérai ure de l'cau étai! de 21°C. lis ont é té divisés 
en lots d e 40 animaux chacun. Unc moitié était maintenuc dans ulle 
obscurité presque complète, de 23 heures pal' jour, et l'autre moitié 
dans un éclairement de 23 heures par joUI'. Lcul' nourriturc a co nsisté 
cn moules écrasées, fournies en un repas par jour. Chaque moitié é tait 
di visée en quall'e lo ts comprenant successivemcnt : des indi vidus 
témo ins, des indi vidus opérés d'un scul pédoncule oculaire. des indi­
vidus opéres des d eux pédoncules oculaires et d es individu s dont les 
deux pédoncules oculaires étai ent li gaturés, 

L'abl:üion des péd oncules ocu lai)'cs est effecluée au l'as de J'échan­
crure orbitai r e à l'a id e de fin s c iseaux, L'opérati on s'effectue ù basse 
temp érature afin d'évit er, pal' un ralentissement du métabolisme, une 
hémorr agie fatalc, La li ga ture est réal isée à l'a id e d'un nœud d ouble, i. 
la base d es pédoncu.les oculaires, avec du .fil de lin qui présent e l'avan­
tage, sur ic fil de ,nylon, dc demcurer serré après séjour dans l'eau, 

Tous les deux jours, on prélève au hasard les anim aux d'expérience 
dans chacun des huit lots. Sur chaqu.:: cr evette, on effectue les mesures 
d e poids frais total , poids frais de la gonade. poids sec toi al, p oid s sec 
de la gonad e. 

Le RGS, ou rapport gonado-somalique (Poids frais de ]a gonade/ 
Poids frais du corps X 100) el Jc HS, ou r ésidu sec (Poids sec de la 
gonade/ Poids frais d e la gonade X 100) ont é té cal cules pour chaque 
animal. De plus, nous avons calcu.lé le rapport Poids sec de la go nade / 
Poids sec du corps X 100, qui p ermet d'obtenir un e valeur des réserves 
de l'ovaire en éliminant l'importan ce de sa teneur en cau. Nous le dési­
gnons ci-après par RGSS, ou rapport gonado-somatique sec, 

Les électrophorèses sont r éalise cs en gel de polyacrylamid c su ivant 
la techn iqu e de Ornslein CS·) précédemmcnt utilisée pour des ana­
lyses d 'hémolymphe de Crustacés (9',10'). 

(S' ) Ql'Ilstc in L., A 1111 . N ,- )' , Acad, Sci ., 1964, 121, 321. 
(g O) Hyckaerl M . .t Ccccaldi H. J" C. R . Soc, Bio l. , 1973, 167, 1622. 
(10 °) Ryckaerl M ., Contribution à l'élude é lecll'ophorélique des p,'ot é ines 

de l'hém o ly mphe, des gonades el d es œufs chez qu elques Cruslacés Déca podes 
mal"ins, Thèse 3e cycle, Univ. Aix - ~Iarseille, 1974 . 



Résultais. - Les résult ats présentent u ne plus gr ande h omogénéit é 
si l'on consid ère les variat io ns du RGS calculées il partir d es poids 
secs (ou RGSS). 
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O BSCURITE LUMIERE , 
p ès les pr emiers jours, l'a blHti on des pédoncules oculaires p rovoq ue 

urie augmenta ti on de ce r ap port. Cette augmenta tion es t p lus nette chez 
les ani maux ex posés ù la lum ier/'! qu e pour les an ima ux maintenus il 
l 'obscurité (voir F ig. 1). 



L'augmentali on d e po ids des gonades se produit pour les deux sexes 
el en dehors de la période de r epr oduction, 

n n'y a pas d e différence s ignifi ca tive entre les témoins maintenus ù 
l'obscurité el les témoins exp oses ù l a lumièr e, 

Du ra nt l es premiers jours, la ligature des pédo ncules ocula ires pro­
duit une augmentati on du HGSS moins forte que p OlI!' les animaux 
épédonculés, Les augment a tions obser vees semblent très pl'och es l'une 
d e l'autre , par contre, durant les derniers jours, Ceci es t vraisembl a­
b lement dû au fait que les creve tl.es à pédoncules li ga turés les per­
d aient en cours d'exphience, soit durant l'exuvi alion, soit pal' rupture, 
en essayant de se défaire de leurs ligatures, so it par a ttaque de leurs 
congé nèr es, 

Les r ésulLals co ncernant les animaux ne posseda nt qu'un seul 'p édon­
cule oculaire son t très dispersés el ne p enne Ll ent pas de tirer de con­
clusion , TI semble cepend ant qu ' iJ y ail une diminuti on de leur HGS 
durant les prem iers jou rs pour les crevettes maintenu es ft J'obscurité. 

Les variati ons -du RS durant la durée de l'expérie nce sont p eu signi ­
ficntives. 

Les électrophorégnlmmes obten us à pal'tir de l'bcmolymphe des 
femeIJ es en cours de vitellogenèse ne montrent que très peu de diffé­
r ences avec ceux obt enus à partir de Tuâles, ne mont r an t pas de difl'é­
r ences très significa tives entre eux. Di x-huit fr actions ont été séparées, 
d ont la fra ction 12· est assez souvent un peu plus intense ch ez les 
femelles que chez les mâles, 

Discussion. - Ces premi ers r csultats indiquent que l'accroissement 
des gonades des animaux pédonculeclom isés es t plus rapide ch ez ceux 
qui so nt exposés il bl lumi èrc. 1J y a lieu de se montrer très prudents 
dans l'inte'1l1'é latio n de ces premi ers résuJtals, En efre t, des ét udes 
effectu ées cbez Carâmls maenas ont montré que, chez les cr ables épé­
don culés, avec ou sans glande de mue, les testi cul es ne montrent pas 
de modifi ca ti Qn sensible; la sperm atogenèse se poursuit avec la même 
intensité (4 ') . 

D'nuire pa rt , les augmentati ons d e la valeU!' du RGS demeuren t assez 
faibl es : l'expérience a une durée r elativement brève. 

Les va leurs du RS ne montrent pas de var iati ons très important es, 
alors que le RGSS ,'arie beaucoup plus. Ceci montre que l'ovaire aug­
mente de VOIUIlI C sans pour autan!. commencer à effectuer ]a v itc1l 0-
genèse propremen t dite. Les effe ts dus à J'écla irement affecte rai ent 
donc, au moi ns dans ce lte première pbase, pr incipal ement la cl'ois­
sa nce d es gonades; ce phénomène précèderait la mise en place et les 
variati ons quantit at.ives impol'fant es des substan ces d e réserves, 

Bi en que Démeusy (11·) el Olsu (12' ) aient monlré p récéd emm ent 
que l'ablaU on des pédoncules ocul aires provoquait un accroissement 
du volume des gonades des deux sexes, aucun de ces dcux auteurs, pas 
plus que d'autres, à noh'c connai ssa nce, n'a porté un e attcntion parti ­
culière sur la façon dont les animaux d'expéri ence avaient été éclai­
r és. Rouquett e (13· ) a montré qu e ln durée d'illumination innu fl it sur 
la p onte du cr abe PaclTygraps ll s mnrmoralll.s, ch ez lequel la ponte sc 

(11 ' ) Dém eus)' N., C. a . tl ead. Sei . Paris, 1953, 236, 9;4 . 
(12') Ol'u T" Emuryolo(J;ca, 1963,8, 1. 
(13 · ) Rouqu cttc ~I., C. H, Acad. Sei. Paris, 1972,275, 1659. 
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produit avec huit jours d'avance chez des animaux soumis à une photo­
période d e 23 hem'cs, par r apport il ceux qui n'étaient éclairés qu'une 
h eure par jour, 

E nfin, les faible s variations des électrop hor égrammes so nt sans doute 
il meUre en r elati on avec les car actéristi ques de l' bémolymphe de 
Pafaem o ll serraLlIs, En effet, il convient de sc souvenir que, si dans 
certaines espèces comme Carei /l IlS maell as (14·) ou Scyllarus arr i us 
(15 ' ), les variati ons d es protéin es (cm elles (lip oviteHin es) sont impor­
tantes, pa l' contre, dans d'autres comme Pellaeus k eraLllllrllS (16' ) el 
Palaemoll serraills (10 '), ces lipopr otéines caractéristiques du sexe 
femell es sont peu importantes, même chez les fem elles en p leine vitel­
Iogenèsc, Un facteur important devnl être étudié: le moment du cycle 
d'intermue où a lieu l'épédoncu lation comme l'ont fait certa ins aut eurs 
(1" , 17"). 

Nous nous proposons de repl'en dre ces expériences prélimin aires il 
plus gr ande échelle e l sur. une plus longue durée C). 

RéslIm é, - Les gonad es du Crustacé Décapode Palaemon ,çe rrafus 
augmentent de volum e après abl ation des pédoncules ocula ires. Cette 
augmentation de vol um e est plus for te chez les animaux soumi s à une 
photophase 0:23 , L:1 , qu e chez ccux qui so nt élevés à un e p~lophase 
D :1, L:23. 

0 4' ) Cccca ldi H. J . .t Martin J.-L . M., C. R . Soc. Biol., 1969, 163, 2638. 
(15 ' ) Ceccaldi H. J ., C. R . Soc. Biol., 1971, 105, 364. 
(16 · ) Ceccaldi H. J ., C. R. Soc. Biol ., 1970, 164, 2572 . 
'0 7" ) Charniaux-CollO Il H.1i: Touir A., C. R. Acad. Sci. Paris, 1973, 276, 2717. 
( ' ) Cc t rava il a été réalisé d a n s le cadrc du contrat CNEXO 74 / 935. 
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